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Poèmes 

Géologie 

à Jean 

O le tremblement du corps, 
quand la vie trop vive et blonde 
buta contre mort, 

la mate, 
l'espace de glaise. 

Peu à peu 
les poreuses, 

les paumes noircies à frapper le silence, 
se sont remplies de blanc, 
de jour à jet de blé. 

L'air courut alors 
ce cri à naître 

qui soudain fulmine et 
fend la pierre 

comme un ange de phosphore. 

Le sang 
doucement 

aima la chair. 
Et les membres montèrent 

en plein matin, 
à perte de feuilles et d'oiselles. 

Le soleil se hissait à l'homme. 

FERN AND OUELLETTE 


